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Rainbow Six Siege, jeu de tir à 
la première personne. « Nous 
conclurons ce Charit-e-sport 
cup le dimanche 10 mai avec le 
jeu Teamfight tactics, incitant 
plus à la réflexion », poursuit 
Quentin Santaniello.

Seule condition, donc, pour 
participer à ce tournoi, passer 
préalablement par la case 

Leetchi, avant de lancer un pre-
mier tournoi le 18 avril dernier. 
Les participants étaient invités 
à se confronter sur un jeu de 
foot intelligemment revisité, 
Rocket League. Le lendemain, 
deuxième session avec League 
of Legends, mêlant stratégie et 
action. Le samedi 25 avril, troi-
sième rendez-vous autour de 

la restait une façon de faire un 
geste en faveur du personnel 
hospitalier, si sollicité ces der-
niers temps. »

Un jeu incitant plus
à la réflexion

Mulhouse Gaming a donc 
créé sa propre cagnotte sur 

L’association Mulhouse Gaming, qui se compare à un club de quartier, forte d’une trentaine de membres, 
propose une session de tournoi caritatif le dimanche 10 mai, veille du déconfinement. Archives L’Alsace

« Leetchi » et y verser un mini-
mum d’un euro. « Nous avons 
réuni une centaine de joueurs 
autour des trois tournois précé-
dents et collecté 348 €. Ça peut 
paraître risible, mais nous som-
mes une petite association, 
semblable à un club de quartier. 
On ne peut parfois même pas 
réunir cette somme pour des 
membres souhaitant participer 
à des tournois. » La cagnotte, 
qui sera interrompue au 11 mai, 
sera confiée à la salle Freeness, 
qui se chargera de reverser l’en-
semble des dons à l’hôpital 
Émile-Muller.

Le tournoi de ce dimanche 
10 mai sera diffusé sur la chaîne 
Twitch de Mulhouse Gaming, 
en lien avec Esport Square, pla-
teforme pour organiser et parti-
ciper à des compétitions de 
jeux vidéo. « Cela reste une fa-
çon de voir du sport à la mai-
son, même s’il reste peu con-
nu », conclut le secrétaire de 
l’association. Les e-sportifs, 
majoritairement amateurs sont 
peut-être un peu moins con-
traints dans leur pratique en ces 
temps de confinement, voire 
avantagés, puisqu’ils peuvent 
cumuler entraînements et com-
pétitions à domicile. « Mais il 
ne faut pas lâcher l’école ! », 
lance Quentin Santaniello.

Stéphane FREUND

SE RENSEIGNER Plus d’in-
formations sur le site www.mul-
housegaming.fr

E n décembre dernier (notre 
édition du 27 décembre), 

l’association Mulhouse Ga-
ming, fondée autour de la prati-
que e-sportive, et la salle de 
sport mulhousienne Freeness, 
installée passage de la Réunion, 
cherchaient encore une façon 
de construire un partenariat so-
lide. « Freeness a déjà fait un 
geste pour le centre hospitalier 
de Mulhouse, puis a décidé 
d’ouvrir une cagnotte sur Leet-
chi », témoigne le secrétaire de 
l’association, Quentin Santa-
niello, 42 ans.

« On cherchait de notre côté 
comment apporter notre pierre 
à l’édifice, donner de la cohé-
sion à deux actions. » Puis est 
venue l’idée de proposer une 
session de tournois caritatifs, 
« en directe inspiration avec ce 
que Nicolas Mahut et L’Équipe 
21 ont mis en place avec leur 
tournoi Fifa20, ouvert à 4000 
personnes. » Il sourit : « Ça, on 
était en mesure de le faire. On 
savait que nos tournois on line 
seraient plus modestes, mais ce-

SOLIDARITÉ  Association


Apporter son pixel à l’édifice
de l’hôpital Émile-Muller

L’association e-sportive 
Mulhouse Gaming a lancé, 
aux côtés de son partenai-
re Freeness, salle de sport 
mulhousienne, une cagnot-
te sur Leetchi à l’attention 
du centre hospitalier de 
Mulhouse. Le prochain 
tournoi caritatif se tiendra 
ce dimanche 10 mai. À vos 
manettes ou canapés !

çues et elle a distribué une autre 
partie des masques par le biais du 
collectif Visière solidaire 68.

Le fablab (laboratoire de fabrica-
tion) mulhousien s’est par ailleurs 
engagé dans un autre projet : la 
conception d’un réseau de cap-
teurs d’oxymétrie pour les hôpi-
taux. « Le taux d’oxygène dans le 
sang, c’est l’un des paramètres que 
les soignants contrôlent chez les 
malades du Covid-19. Actuelle-
ment, les sondes dédiées à ces me-
sures affichent la valeur relevée 
sur un écran placé à côté du lit du 

malade et les soignants doivent 
régulièrement relever les différen-
tes valeurs, pour détecter une ten-
dance anormale, des valeurs trop 
faibles ou un dysfonctionnement. 
Le but de ce projet est de rassem-
bler sur un même écran la vision 
synthétique des sondes oxymétri-
ques des différents patients », ex-
plique Stéphane Laborde.

Technistub travaille sur ce projet 
avec les fablabs d’Amiens et de 
Nancy. « On s’est partagé le tra-
vail. Nous, on fait la partie collecte 
des données et interface graphi-

que. C’est l’un de nos membres, 
Vincent Sahler, qui travaille là-
dessus et il a déjà produit des ré-
sultats. »

« Une réactivité
de dingue ! »

Le président de Technistub sou-
ligne l’engagement global, sur tout 
le territoire national, du milieu des 
makers face au Covid-19. Selon le 
Réseau français des fablabs, indi-
que-t-il, près de 250 000 masques 
à visière ont déjà été produits de-

Pour produire des masques à visière en protection face au Covid-19, les makers et fablabs de tout 
l’Hexagone ont été capables de monter en quelques jours « l’équivalent d’une usine géante », souligne 
Stéphane Laborde, le président de Technistub. Archives L’Alsace/Vincent VOEGTLIN

Pour contribuer à la lutte con-
tre le Covid-19, les makers 

(bricoleurs hors pair) de l’associa-
tion mulhousienne Technistub 
s’étaient fixé le défi de réaliser pas 
loin de 1000 masques à visière par 
semaine grâce à leurs impriman-
tes 3D (notre édition du 31 mars). 
Défi relevé : entre le 1er avril et le 
1er  mai, les 31 contributeurs à 
l’opération ont produit un total de 
4178 pièces.

Un projet pour les hôpitaux

Ces précieux équipements de 
protection ont été distribués dans 
un premier temps principalement 
à des personnels soignants, dans 
diverses communes du Haut-
Rhin, puis dans un second temps 
également à des entreprises qui 
préparent la reprise d’activité. 
« On a par exemple livré une cen-
taine de masques à l’association 
des commerçants et artisans de 
Saint-Louis », illustre Stéphane 
Laborde, le président de Technis-
tub. L’association a répondu en 
direct aux demandes qu’elle a re-

puis le début de la crise sanitaire 
par quelque 3000 à  5000 makers 
issus d’une centaine de fablabs.

« Ça veut dire que l’ensemble 
des makers et des fablabs a été 
capable, en quelques jours, de 
constituer l’équivalent d’une usine 
géante, mais complètement distri-
buée sur l’ensemble du territoire 
national en fonction des be-
soins », commente Stéphane La-
borde. « On a aussi mis en place 
un bureau d’études de prototypa-
ge extrêmement efficace et extrê-
mement distribué et on a été capa-
ble de s’adapter très rapidement, 
de modifier les modèles en fonc-
tion des retours du terrain. Les 
modèles qu’on a maintenant sont 
beaucoup mieux que ceux qu’on 
avait il y a trois semaines. C’est 
une flexibilité de dingue ! », pour-
suit le président de Technistub, en 
évoquant par ailleurs tous les au-
tres projets développés ces derniè-
res semaines par les fablabs répar-
tis dans tout l’Hexagone.

« Ça nous fait dire que la dimen-
sion que les makers et les fablabs 
peuvent apporter dans un écosys-
tème local est importante, comme 
certains d’entre nous le disent de-
puis des années. Évidemment, on 
aurait préféré que ce soit reconnu 
dans un contexte différent. N’em-
pêche que le contexte est là et il 
apporte une démonstration écla-
tante de ce qu’on - je parle de 
l’ensemble du monde des makers - 
est capable de faire », conclut Sté-
phane Laborde.

François FUCHS

Mulhouse et les autres fablabs

Makers : « L’équivalent
d’une usine géante » 

Les makers et fablabs de 
tout l’Hexagone ont déjà 
produit à eux tous quel-
que 250 000 masques à 
visière, indique le prési-
dent de l’association mul-
housienne Technistub, 
dont les troupes ont réali-
sé presque 4200 de ces 
équipements de protec-
tion face au Covid.

Alors que la région de Mul-
house est particulièrement 
touchée par le Covid-19, les 
Éditions Hervé Chopin, de 
Bordeaux, ont livré, lundi 
27 avril, 1000 exemplaires du 
livre Mulhouse d’antan aux 
soignants du Groupe hospita-
lier de la région de Mulhouse 
et Sud Alsace (GHRMSA), en 
témoignage de leur solidarité 
et de leur reconnaissance. Cet 
ouvrage a été publié en 2013 
par l’ancien journaliste des 
DNA, Bernard Fischbach, dé-
cédé il y a quelques semaines, 

L’hôpital s’est ensuite char-
gé  de la distribution des ou-
vrages au personnel soi-
gnant. 

 Initiatives 

Mille livres pour
les soignants 
des hôpitaux

Dans notre édition du 3 avril, 
nous annoncions la vente aux 
enchères via le site Catawiki de 
trois toiles contemporaines des 
artistes mulhousiens Sven, 
Yrak et Fernand. Damien Seli-
ciato, le patron de Malagacha 
Gallery, à Strasbourg (la galerie 
qui organisait la vente), vient de 
préciser le résultat. « Cette ven-
te aux enchères des trois 
œuvres d’artistes mulhousiens a 
porté ses fruits. Le site Catawiki 
n’a pris aucune commission sur 
les ventes et grâce à notre ac-
tion commune j’ai pu réunir la 
somme de 8300 €. J’ai déjà fait 
le don à l’hôpital de Strasbourg, 
les autres sont en cours. »

8300 € pour les 
toiles de Sven, 
Yrak et Fernand


